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L’Europe à Hostens avec Pro Silva 
Dans le cadre du Programme Intensif européen Erasmus organisé par l’E.P.L.E.F.P.A. de Bazas, un groupe très 
particulier d’étudiants est venu à Hostens le 25 novembre pour une visite forestière non moins particulière. 

• Un groupe très particulier 

Il s’agit d’un groupe composé de quatre nationalités : 

- des Espagnols, élèves à l’Université de Valladolid ; 

- des Roumains, élèves à l’Université de Transylvanie ; 

- des Finlandais, élèves à l’Université de Tampere ; 

- des Français, étudiants et apprentis en B.T.S. à Bazas, soit au C.F.P.P.A.F. (Centre de Formation 
Professionnelle), soit au L.E.G.T.A. (lycée agricole), soit en licence professionnelle à l’Université de Pau. 

Leurs enseignants les accompagnaient. Tous ces jeunes se destinent à devenir des forestiers professionnels.  

Ce Programme Intensif d’une durée de deux semaines s’intitulait : « Forêt et tempête : quelle politique forestière face aux 
événements climatiques majeurs ? ». Il était composé d’une série de conférences, de plusieurs visites de terrain, et de 
travaux pratiques. Si le sujet d’étude paraît simple, y répondre était une affaire plus délicate sur laquelle même les forestiers 
les plus avisés ont des avis divergents. À la difficulté du sujet lui-même s’ajoutait bien entendu celle de la communication : 
pour que des jeunes de quatre nationalités différentes puissent travailler ensemble et puissent assister ensemble aux mêmes 
exposés, il fallait des ponts permettant leur rencontre au plan intellectuel. Il fallait aussi, de leur part, un indispensable désir 
d’ouverture et une passion commune. Des traducteurs se relayaient en permanence pour que le message des intervenants 
soit correctement saisi par chacun avec la précision indispensable liée à ce domaine technique qu’est la foresterie. 

• Une forêt très spéciale 

Au total, c’est donc plus de 70 personnes qui ont participé à la visite forestière du 25 novembre. Le circuit avait été préparé 
dans le but d’illustrer, au moyen de huit stations, huit thèmes de réflexion que tout sylviculteur sinistré est amené à se poser 
du fait de la succession de désastres que vit la forêt landaise : après le massacre de l’ouragan Klaus, après la dévastation des 
chenilles processionnaires, après la sécheresse prolongée, et en pleine tourmente due aux ravages des scolytes. 

Parmi les visites, l’une d’elles avait lieu à Hostens, dans la forêt de Jacques Hazera, expert forestier et Vice-Président de 
Pro Silva France. L’intérêt de cette visite était de montrer une série de propositions que permet la « sylviculture naturelle 
et continue », alternative à la monoculture industrielle du pin maritime. Chacune de ces solutions répondait à une 
problématique particulière et était agrémentée d’exemples concrets, d’expérimentations et d’essais dont certains ont près de 
vingt ans. Le thème principal était axé sur la régénération naturelle, mais d’autres questions essentielles ont également été 
évoquées et débattues, comme par exemple le problème des scolytes, celui du dépressage, des objectifs de production, du 
choix des itinéraires de sylviculture, de la qualité, de la rentabilité économique, du marché des bois, etc.. 

Questions, débats, interrogations, curiosité, découverte et réflexions multiples ont richement alimenté l’après-midi autour 
d’une approche de la sylviculture peut-être encore marginale, mais certes réaliste, et en tous cas très proche des principes 
fondamentaux appliqués de tous temps en foresterie. 

Un groupe de huit étudiants est ensuite revenu à Hostens, au cours de la deuxième semaine, pour faire des travaux pratiques 
dans cette forêt, et notamment pour examiner de près les modalités de mise en œuvre de la régénération naturelle. 
 


